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II. - PHARBIACODYNAIVIIE
V. — Essai de toxicologie comparée de quelques azols. — îh. inaug. Pac. Méd. Paris. — Paris, 0. Dois, 1898, in-8“, 60 pages, 2 pl. lithogr.
En 1853, BAcnETTi signalait Taction toxique exercée par certaines
Depuis, 0. Modioa et Bulo’w (1894) ont attiré’ l’attentiOT sur ce même sujet, montrant combien une modirication isomérique pouvait faire
isomère de l’hydrobenzamide, produit de condensation moléculaire de est dépourvue de propriétés.
Il nous a paru intéressant de reprendre cette question, de la pousser talion plus précise basée sur des faits expérimentaux.
Un caractère important des hydramides est, comme on le sait, leur transformation sous certaines conditions (chaleur prolongée, alcalis
ces conditions, l'hydrobeniamide, la furfuramide, l'anishydramide four¬
nissent respectivement l'amarine, la furfurine, l'anisine.
On sait aujourd'hui que celte isomérisation fait subir aux hydramides
du type glyoxaline dihydrogénée ou glyoxalidine.
Cette constitution nucléaire des corps obtenus par isomérisation des
} dépourvues de toxicité, isomères des hydramides, Vû
avec une prédominance plutôt marquée sur la région encéphalo-balbaire. Cette action sur le système nerveux parait se dégager netlemeol des phénomènes que nous avons décrits cher les animaux intoxiqués
action physiologique similaire contient leur molécule, noyau existe un caractère physiolo*
PlUMACODÏNAlllB
Depuis que nous avons publié ce travail, des expériences complémentaires faites avec la phénylglyoxalidine et l’éthylglyoxalidine en particulier, nous permettent de confirmer les faits que nous venons
manuscrites, que nous nous proposons de publier prochainement,
L’opinion que nous avons soutenue dans ce travail est basée sur l’examen comparatif de 143 expériences physiologiques.
’Vl. — Lierre et hédérine. Étude physiologique et toxicologique. — C. R. Ac. Sc. Paris, 1899.
(Travail présenté à l’Académie dos Sciences. Séance du 12 juin 1899.)
De tout temps le Lierre a été considéré comme une plante suspecte
des phénomènes d’intoxication parfois mortels. Il y avait donc intérêt a reprendre l’étude de cette plante; nous en avons étudié les phénomènes généraux d’intoxication, et nous avons établi l’action des principes immédiats isolés récemment par Houdas, étude qui n’avait pas encore été faite.
Le Lierre contient comme principal principe actif, l’hédérine, qui est un glucoside.
« L’hédérine peut être considérée, au point de vue pharmaco-dynamique, comme un éméto-cathartique. Les lésions qu’elle détermine se rapprochent d’ailleurs beaucoup des lésions observées sous l’influence des drastiques.
« La comparaison de l’action toxique exercée par le Lierre en nature et de l'action de l’hédérine montre que ce glucoside est la cause d’un certain nombre de symptômes observés dans l’empoisonnement hédérique. Cet empoisonnement se caractérise par des effets émétiques et purgatifs, accompagnés d’ébriété, d’excitation, de secousses convulsives. Les lésions relevées à l’autopsie sont, d’autre part : inflammation plus ou moins vive des voies digestives, engouement des méninges et des poumons.
« Les effets émétiques et purgatifs exercés par le Lierre paraissent
dus a la présence de l’hédérine dans cette plante. Quant aux accidents
nerveux signalés dans les cas d’intoxication connus, ils ne sont certainement pas causés par ce glucoside. »
Depuis ces premières recherches sur l’hédérine, nous avons continué l’étude de glucosides voisins de ce dernier existant également dans le
première noie. Nous ayons été obligé d’interrompre nos recherches sur ee sujet, pour des raisons indépendantes de notre volonté. Nous pensons publier une note complémentaire prochainement et faire paraître notre mémoire d'ensemble avant la fin de l’année.
III. - TECHNOLOGIE
XI. — D’un mode particulier de représentation graphique des phénomènes. — Biül. Sc. Pharm. Paris, 1900, 1, 303-310, 6 fig., 1 pl. hors te.rte. — Bull. gén. Thérap. Paris, 1900, CXL, 56-68, 7 flg.
(En collaboration avec Pu. Vadam.)
(Travail présenté à la Société de thérapeutique. Séance du juin 1900.)
Si la méthode graphique, dont Inutilité n’est plus 4 démontrer, est avantageusement employée comme mode représentatif des résultats
servant leurs propriétés permettent à ces unités spéciales d’être super-
obligé d'employer une unité supérieure au rapport 300.
Ces unités s’associent comme l’unité graphique ordinaire.
Les quelques remarques jointes à l’emploi de notre méthode gra-
IV. - TRAVAUX DIRIGÉS
XIII. — Influence du saturnisme sur la marche de la grossesse, le produit de la conception et l’allaitement. — llecherches cliniques. expérimentales et toxicologiques. — Th. Doct. Fac. Méd. — D'J. Ballaxd. — Paris, Baltaille et C“, 1896, in-8%' 9i pages, 7 tableaux.
XIV. — Contribution à l’étude de la Noix d’arec. — Th. Doct. Fac. Med. — D' G. Ricaput. — Paris, Steinheil, 1896, in-8", 56 pages.
Nous avons donné dans ce travail l'étude de l’action physiologique de l’Arec (chap. ni, p. 26 a 46). Action exercée par l’Arec — a) sur le cœur;
sur les animaux à sang chaud ; — e) interprélation physiologique; — f) étude de l’actiqn de l'Arec sur les Invertébrés ; — g) protocoles d’expériences avec 2 tracés sur fond noir et trois graphiques.
XV. — L'Eucaine, contribution à l’étude de son action physiologique ; de son emploi comme anesthésique local. — Th. Doct. Fac. Méd. — D'J.-N. HuuNiiTiE. —Paris, Soc. éd. scient., 1897, in-8', 62 pages.
L'étude de l’action physiologique compose le principal chapitre de cette thèse (chap. m, p. 12 à 43). Ce chapitre comprend — a) l’exposé de l’action générale de l'Eucaïne sur l’organisme, la description des phénomènes d’intoxication, et la détermination de l'équivalent toxique, chez Cobayes, Lapins, Grenouilles; — b) l’étude de l’action de l'Eucaïne sur la circulation, avec trois tracés ; — c) l’étude des synergiques et des antidotes de l’Eucaïne ; — d) les protocoles d’expériences.
XVII, — L’Holocaïne. — l'h. Doct. Fac. Mid. — D' P. Gires. — Paris, Impr. Lemaire, 1897, in-8“, 59 pages.
Comme pour la thèse précédente, nous avons fourni des renseignements nécessaires à l’exposé de l’étude expérimentale de celle substance. (Chap. Il, p. 17 à p. 30.)
XVIII. — De l’association du trional avec la paraldéhyde. — Th. Doct. Fac. Méd. — D' P. Roriteac. — Paris, Vigot frères, 1900, in-8’, 104 pages.
Ce travail est l’élude complète d’une association médicamenteuse au
nombre sans cesse croissant des élèves (3ô0 à 400) nous oblige tôt à établir des séries de manipulations. Chaque série comprend séances. L'étude du Droguier se tait dans un temps limité; il Jonc nécessaire de guider les étudiants dans leur instruction, i ce but, au début de chaque séance, nous leur indiquons dans courte conférence les caractères et les propriétés essentielles certain nombre de substances, mettant à leur disposition quelques Dtillons neufs. La posologie, les formes médicamenteuses spéciales, ■incipales incompatibilités sont signalées au passage. Après la con-
presque impossibles, n’ayant pour nous aider dans cette besogne aucun
aux démarches de le professeur Poucuet, la situation financière du Droguier put être améliorée pour l’année suivante, les élèves devant
acquitter dorénavant, pour suivre les manipulations, le droit réglementaire des travaux pratiques : soit 13 francs.
Avec l’année scolaire 1898-1890, le Droguier a une existence matérielle assurée. Un employé attitré est chargé de l enlretien du matériel, et nous sommes secondé dans notre tâche par un moniteur
remettent sur chaque élève des notes d'assiduité, de travail et d'interrogation.
Ces notes sont adressées à l’Administration, qui se charge de les
■chargés que de l’interrogation des étudiants de l'ancien régime, les élèves du nouveau régime d’études étant plus spécialement examinés par M. le professeur Poucoet et par nous.
ni. — Enseignement. — L’enseignement tait aux travaux pratiques peut se diviser en :
a) Etude de la Matière médicale en général, Pharmacognosie.
e) Elude des principales préparations et des diverses formes pharmaceutiques.
c) Posologie. Art de formuler.
Les substances qui composent le « Droguier d’étude » sont au nombre de 273. Ces substances se divisent en trois groupes : 1“ — produits médicamenteux d’origine chimique; 2» — préparations galéniques; 3" — produits médicamenteux d’origine animale et végétale.
qui ont fait le sujet de la leçon, préparés comme nous l’avous signalé. Ces échantillons ne portant aucune indication, les élèves doivent apprendre à les reconnaître d'après les caractères qu'on leur a fournis. Ils les étiquettent et les emportent avec eux.'
Il existe ainsi huit conférences de Pharmacognosie.
Cinq autres conférences sont plus spécialement réservées a l'étude :
а) — Des médicaments galéniques les plus importants. (Teintures, alcoolatures, extraits, etc... Mode de préparation. Avantages et inconvénients des diverses préparations.)
б) — De groupes médicamenteux (Opiacés, préparations mercurielles, préparations purgatives du Codex, caféiques, digitaliques, etc.).
c) — De l’art de formuler (Règles qui président it la rédaction d'une formule. —Principales formes pharmaceutiques, avantages et incon-
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